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Dons possibles à l’ordre d’ADESPA, déductibles à hauteur de 66 % du montant d’imposition 

 

 

Association pour le développement des soins palliatifs en Afrique 

 

 

Rapport de la Mission à DOUALA du 11 au 18 décembre 2020 
Etabli par Mychelle BOURBON et Benoît BURUCOA 

 

 

 

Cette mission a été menée en association avec la délégation Bordelaise de la Métropole de Bordeaux (Mme 

Karine MICHEL) et de la Mairie de Bordeaux (Mme Céline PAPIN)  

En préambule, nos remerciements sincères s’adressent selon la chronologie des rencontres à : 

- Karine MICHEL, chargée de mission au Cabinet du Président, Direction des relations internationales, 

Métropole de Bordeaux et Mme Céline PAPIN, adjointe au Maire de 

Bordeaux, pour leur invitation à rejoindre la délégation bordelaise, 

- La délégation bordelaise pour les échanges nombreux et riches de 

promesses,  

- Mlle Sylvia RAJAONAH, volontaire de solidarité internationale, et 

coordinatrice de l'accord de coopération décentralisée entre Bordeaux 

Métropole, la Mairie de Bordeaux et la Communauté urbaine de Douala, 

pour avoir organisé ce séjour avec nos amis Camerounais, 

 

 

 

- Le Dr Esther DINA BELL, Oncologue, M. Patrice SIL,  

chef de bureau à la Délégation Régionale de la Santé 

Publique du Littoral, le Dr MAMBO MAKA Albert, Délégué 

Régional de la santé Publique du Littoral, tous les amis et 

soignants camerounais engagés dans le processus de soins 

palliatifs 

 

 

 

 

 

- Le Dr Laetitia SANDJON, pharmacienne, directrice de SLOY EXCHANGE, 
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- Le Pr Marcelin NGOWE NGOWE,  Doyen de la faculté de médecine et sciences pharmaceutiques de 

l’université de DOUALA, Pr ASSOB, Vice Doyen en charge de la 

coopération internationale de la Faculté de pharmacie et 

médecine, 

- Messieurs les Directeurs des Hôpitaux de NYLON, DEÏDO, 

NKONGSAMBA, CSI SOUZA, 

- M. Roger MBASSA NDINE, maire de DOUALA, qui a reçu la 
délégation bordelaise pour un dîner au « BALI ».  

- M. Stéphane CATTA, Consul Général de France à Douala, pour 

avoir également accueilli la délégation. 

- Après le discours d’ouverture de M. le Consul, Céline PAPIN présente rapidement les différentes associations 

en insistant sur ADESPA. Benoît Burucoa invite le Dr Esther DINA BELL à évoquer le projet ESOP FOSAL, puis 

il explique le rôle d’ADESPA et de la FISP. 

 

 

 

La mission démarrait mal : départ raté le 11 décembre, l’avion ayant été 
annulé et la date de départ repoussée au 13, test PCR à refaire, 
enregistrement compliqué…. 

L’arrivée tardive à l’aéroport est plutôt mouvementée, car il faut faire une 
longue queue entassés avant de faire un test PCR et d’avoir le résultat! 

Sylvia RAJAONAH nous accueille tard dans la nuit et nous conduit à l’hôtel 
SAWA où quelques mets nous sont servis. 

 

Le programme fut chargé : 

- Visites de travail dans quelques hôpitaux et entretiens avec les Directeurs se succèdent,  

- Visites à domicile,  

- Visite de travail avec le Doyen et le vice Doyen de la Faculté  

- Rencontre avec le Délégué Régional de la Santé Publique du Littoral 

- Entretien avec la Directrice de SLOY EXCHANGE 

- Entretien et formation avec les membres de VOPACA 

- Séance de coaching sur site à l’hôpital de district de DEÏDO  

 

LES RENCONTRES 

 

Elles sont importantes car elles sont déterminantes pour le choix d’implantation des laboratoires de 
morphine 

 

 

 

Rencontre avec le Délégué Régional de la Santé Publique du Littoral (DRSPL) 

 

Après le mot de bienvenue du Délégué, le Dr MAMBO-MAKA Albert, le Dr Esther DINA BELL en duo avec M. 

Patrice SIL, présente le programme « Extension Soins Palliatifs dans les Formations Sanitaires du Littoral, 

phase 2 (ESOP FOSAL), programme soutenu par ADESPA. Il a pour objectif l’intégration des soins palliatifs 

dans les Hôpitaux de District de la Région du Littoral.  
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B BURUCOA insiste sur le fait que la douleur cause de terribles 

souffrances et pourtant les médicaments pour la traiter sont 

peu onéreux, sûrs et efficaces et généralement simples à 

administrer. Douala est un territoire privilégié car il y a une 

équipe autour du Dr DINA BELL. 

Les soins palliatifs, c’est répondre aux besoins, apporter des 

solutions et il y a un moyen essentiel, la morphine en solution 

orale : peu chère, maitrisable car orale, au mg près, et sans risque de toxicomanie. 

  

        Benoît BURUCOA demande donc en conclusion l’autorisation d’implanter des laboratoires de morphine. 

       Le Délégué de la Santé se dit preneur du projet, prêt à le soutenir. Il convient de contacter le responsable 

       De la pharmacie pour cadrer le projet (BPML.CL) 

 

 Rencontre avec La Directrice de SLOY 

 

Le Dr Laetitia SANDJON explique qu’il y a environ 36 sociétés d’importation de médicaments en gros au 
Cameroun. Actuellement, seules deux pharmacies importent de la 
poudre de morphine, selon un quota par pays, quota jamais atteint 
par le Cameroun.  
Les hôpitaux publics ne peuvent plus importer : la loi fiscale 
gouvernementale interdit les transferts de fonds à l’étranger pour 
payer les médicaments ; l’hôpital n’a pas de compte importateur au 
guichet unique. 
La Directrice est prête à soutenir le projet d’achat et de livraison de 
poudre de morphine à prix coutant : frais de transport+prix de la 
morphine au kg+droit de douane, soit environ pour un kg de poudre 
1800 $ ou 1700 €. 

Par comparaison, une ampoule de 10 mg coûte 300 FCFA, soit 50 ct d’€ et est revendu 3000 à 10 000FCFA 
soit de 5 à 15 € 
 
Pour importer de la poudre de morphine, elle confirme qu’il faut avoir : 

- Le certificat d’analyse du lot objet de la transaction, 
- Le certificat de bonne pratique de fabrication, 
- La copie de l’autorisation de mise sur le marché (AMN) à un autre pays, 
- Une attestation d’autorisation d’importation (AOI) délivrée par le Directeur de la pharmacie. 

 
Il y a aussi une double responsabilité : celle du Dr en pharmacie de l’hôpital et la sienne. 
Aussi, elle est intransigeante sur les conditions de l’accord car elle doit faire un rapport annuel des produits 
importés et délivrés. (Tenue d’un registre). Elle demande donc la réception impérative et mensuelle d’un 
récapitulatif avec les copies des ordonnances médicales, rédigées en 3 exemplaires, une pour le malade, 
une pour les archives de l’hôpital et une pour l’entreprise SLOY. 
Esther DINA BELL propose donc le laboratoire de l’hôpital de Nylon, participant au projet ESOP FOSAL, pour 
approvisionner la région.  
Le Pr BURUCOA invite le Dr SANDJON à envoyer à ADESPA un devis pour l’achat d’un kilogramme de 
poudre de morphine. 
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Rencontre avec l’équipe ESOP FOSAL 
 

M. Patrice SIL nous reçoit dans les locaux de la Délégation Régionale de la Santé, entouré de M. Jean 
CALVIN, le trésorier de l’association, de Marie Michelle, chef de district, et de Nadine, psychologue à 
l’hôpital de Bonassama. 

Il précise qu’il y a 4 régions et 24 hôpitaux dans le district, 
que le projet est « hybride », avec d’une part la délégation 
régionale et d’autre part VOPACA, qu’il est dirigé par le Dr 
Esther DINA BELL et 2 coordonateurs. 

Il estime que le programme avance, même si le contexte 
pandémique n’a pas aidé. 

 Nous avons également une pensée pour « l’ainé » feu Dr 
Félix KWEDI. 

 Il évalue ensuite l’activité de l’année 2019 :  

- Rencontre avec le Délégué Régional pour présenter 
les activités de 2020, 

- Transmission des outils et réflexions sur ces derniers, 

- Financement des équipes mobiles, 

- Supervision pour donner les outils de visite à domicile, 

- Séminaire à l’école des infirmiers, mais la pandémie a empêché la formation à l’école privée (qui est l’école 
de formation des personnels de Douala) 

- Atelier de préparation de la morphine 

La dernière supervision n’a pas eu lieu ni la remise des prix au « meilleur hôpital en soins palliatifs » (petit 
concours pour stimuler les équipes) 

 

Esther DINA BELL assure 3 jours de coaching pour 2 formations sanitaires afin de donner les bases aux 
médecins et infirmiers, le mardi à l’hôpital de BONASSAMA et le jeudi à l’hôpital de DEÏDO. Après la 
formation orale, la pratique est appliquée dans les services. Certains hôpitaux ont besoin d’un 
accompagnement pendant deux à trois mois. Il existe aussi des « facilitateurs », personnes ressources en 
fonction du besoin, ayant reçu une formation en soins palliatifs, dont 2 pharmaciens et le Dr DINA BELL pour 
l’atelier morphine. La mutation du personnel et le financement restent les principales difficultés : certains 
hôpitaux ont accepté de financer, d’autres ont hésité à continuer. 

 

Benoît BURUCOA remercie pour cette présentation et assure que ce programme est un modèle pour la FISP. 

Il indique qu’un référent peut être un aide-soignant et traiter un point précis tel que les soins de bouche, la 
constipation, les plaies, les troubles de la nutrition…Il insiste également sur l’importance d’évaluer la douleur. 

 

Rencontre avec les membres de VOPACA 

 

VOCAPA : Volunteers for Palliative Care, créée en 2016 et légalisée en 2018, dont la Présidente est le Dr 
Esther DINA BELL, est divisée en pôles dans deux lieux : DOUALA et DI BOMBA. L’association compte 
environ 28 membres. 

Chaque pôle expose le travail de l’année : 

- Le pôle communication anime la page Face Book avec des 
vidéos, des photos, programme les thématiques pour 
éduquer la population. Ils souhaitent sponsoriser cette page. 

Un « groupe patients » est créé sur WhatsApp : les 
responsables prennent acte des questions posées, demandent 
les réponses aux médecins et apportent les réponses.  
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Ils veulent aller sur d’autres réseaux sociaux (You tube) avec comme objectif de faire des vidéos pour donner 
des conseils, astuces… 

- Le pôle Visite à domicile : quand ils se déplacent à domicile, ils apportent une aide psychologique, une 
assistance médicale et nutritionnelle. Le patient doit remplir la charte de VOPACA, puis faire la demande 
auprès de l’association. Il fait alors partie de la liste des patients. C’est une équipe de 4 personnes : 
1médecin, 1 psychologue, 1 infirmier nutritionniste et 1 bénévole. Peu de visites en 2020 à cause de la 
pandémie : 76 pour 37 patients et 2 assistances financières aux patients. L’aide financière est assurée par 
une chaîne de solidarité. 

Le but de la « descente à domicile » est par exemple d’expliquer la nécessité d’un traitement chimio à 
domicile, ou encore de convaincre du bien-fondé d’un traitement ou d’une opération, ou encore 
l’accompagnement de la prise en charge du patient à l’hôpital.  

Lors de cette visite, l’équipe apporte des médicaments si possible… 

 

Puis Mychelle BOURBON lit un texte « parce que la fin de vie fait partie de la vie… » pour 
lancer le débat sur l’accompagnement, l’écoute, la formation alliance. Après les 
échanges, elle donne des exemples d’accompagnement qu’elle a vécus auprès des 
personnes malades, des familles. 

 

 

 

 

 

Visites à domicile avec VOPACA 

 

- Nous nous rendons chez Mme OU., opérée d’un cancer du sein, accompagnés par Nadine, la psychologue 

et Sirus, l’infirmier. Cette dame a des douleurs insupportables pendant le changement de pansement. 

B. Burucoa lui donne un toucher-massage des jambes pour détourner son esprit de la douleur. Suite aux 

soins, Mme OU. s’endort. 

 

- Nous nous rendons ensuite chez Elise pour voir sa fille F., 35 ans, albinos, qui a un cancer cutané 

récidivant, et porte une monstrueuse et très algique tumeur gauche du 

visage. Elle a 3 enfants dont la petite T. de 19 mois. Pendant les soins, 

Mychelle BOURBON reste avec T. et « accompagne » Elise très affectée par la 

maladie de « sa jolie fille blanche » et qui a beaucoup à dire sur sa souffrance 

de maman.  

La question de son devenir est posée : comment va-t-elle continuer à vivre ?  

 

 

Rencontre avec les membres de la délégation bordelaise 

 

Des membres de la délégation bordelaise ont été intéressés par les prises de parole de Benoît Burucoa lors 
des réceptions chez M le Consul et devant M le Maire. 

Aussi, ils sont venus voir les photos prises et ont posé beaucoup de questions sur notre association, le but, 
le financement. Merci à M Michel JEAN CHARLES qui a proposé son aide pour le transport de matériel ou 
autres médicaments, et fait un don important. 
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Rencontre avec Mme KWEDI 

 

Nous souhaitions vivement rencontrer Mme Irène KWEDI pour rendre 
hommage à son défunt mari qui a œuvré pour le projet ESOP FOSAL. 

 

 

 

ENTRETIENS AVEC LES DIRECTEURS DES HOPITAUX 

 

 
Le Dr Esther DINA BELL sera notre principal guide et « chauffeur » durant cette mission. 

 
 

Pour la majorité des malades, l’accès aux soins palliatifs est encore et toujours 
difficile en raison du coût élevé des soins et du séjour hospitalier. Très peu de 
personnels sont formés en soins palliatifs et les soignants ont des difficultés à 
s’approvisionner en opioïdes. Elle constate aussi que les personnes en poste 
changent rapidement : Consul, Directeurs des hôpitaux, Doyen de la faculté...  
Même si l’absence du Dr Félix KWEDI, décédé du Covid le 15 avril 2020, et 
l’absence du Dr Chimène Délaissée NYAMESSAMEYE, partie en formation à 
l’étranger, se font sentir, la volonté d’avancer est bien présente. 

 
 
 

 

Hôpital Cameroon Baptist Convention MBOPI 

 

Il a été créé en 2010 et il a mis en place une équipe mobile de SP. Pendant la visite, on passe devant la salle 

où sont reçus les malades individuellement.  

On observe dans le bureau de l’EMSP, un cahier de soins palliatifs mis à jour 

et des boîtes de morphine. 

 Cet hôpital ne fabrique plus la morphine orale. Elle arrive par flacon de 

200mg pour un coût de 5000 FCFA soit 7,62 euros. A Douala, les patients de 

l’hôpital Bonassama, ou d’autres, se déplacent pour acheter ici leur 

morphine. Les généralistes et les spécialistes envoient également leurs 

patients à MBOPI. 

L’infirmière Laure présente un power point sur la situation des soins et de 

l’hôpital. Ici, on traite des cancers dont des sarcomes de Kaposi, des 

lymphomes de Burkitt, des crises vaso-occlusives de drépanocytose, des 

patients avec VIH-SIDA, des AVC… 

Ils posent le diagnostic et établissent le pronostic de la pathologie, ils s’emploient à l’éducation des 

malades et de la famille pour une bonne prise en charge à domicile, notamment faire des pansements. Ils 

effectuent des visites à domicile et soutiennent les familles endeuillées. 

Les problèmes récurrents sont l’indisponibilité de la morphine orale, et son prix, l’accessibilité des 
domiciles, le manque de fonds et de matériel. 
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Après cet exposé, le Pr Burucoa propose l’aide d’ADESPA sous convention et condition avec l’hôpital. Ce 

pourrait être une aide pour l’achat d’appareil photo, d’ordinateur, de morphine, mais aussi un soutien 

méthodologique pour présenter une communication au Congrès de Dakar. 

 

 

 

Hôpital de District de NYLON 

 

L’équipe ESOP FOSAL accompagne Benoît BURUCOA et Mychelle BOURBON pour rencontrer le Directeur 
de l’hôpital, le Dr HENTCHOYAHEMO Romuald, accompagné de 
son équipe : ophtalmologue, surveillant général et son adjoint, 
médecin généraliste, 2 pharmaciens (un pharmacien partant et 
son remplaçant qui a suivi l’atelier de morphine présenté dans 
le cadre de formation ESOP FOSAL). 

 L’hôpital général a été le pionnier en matière de soins palliatifs 
et a déjà son laboratoire de morphine. Le projet de laboratoire 
de morphine à NYLON est une opportunité pour les patients : 
5000 patients par an pour 118 lits. 

Benoît BURUCOA s’exprime sur l’évaluation de la douleur avec 
des outils simples et la diffusion de la morphine orale. L’hôpital de NYLON pourrait être l’hôpital de 
réception de la poudre. Par une convention entre ADESPA, l’hôpital et VOPACA, l’association financerait le 
laboratoire. Des factures proforma du matériel sont nécessaires pour le montage u dossier et des factures 
acquittées sont indispensables pour les fonds versés.  

M. le Directeur répond que c’est un « message clair », que l’hôpital est en effet très demandeur car il y a un 
projet d’une dizaine de lits dédiés aux patients relevant des soins palliatifs. La mention « haut standing » 
correspond à 7 chambres individuelles. 

S’en suit un échange avec les participants. D’un avis général, ils sont impuissants devant la douleur et 
souhaitent pouvoir évaluer cette douleur pour orienter directement leurs patients. 

Benoît BURUCOA insiste sur l’importance d’une équipe mobile dans l’hôpital et conclue : « on ne soigne 
pas la maladie », dit-il, « on soigne les symptômes. La personne malade ne doit pas être morte avant sa 
mort du fait de souffrances insupportables » 

 

 

Hôpital de District de DEÏDO 

 

Le Pr Danièle Christiane KOUM KEDY.MANGAMBA, Directrice, précise que c’est un hôpital très bien situé 
qui reçoit les patients ayant peu de revenus et pour la plupart, ils sont atteints de cancer. Il comprend 75 à 
100 lits. Il participe au projet ESOP-FOSAL. Des agents communautaires de santé qui sont rattachés à cet 
hôpital sont déjà dans un programme VIH/vaccination contre la tuberculose. Mme la Directrice souhaite 
rajouter les soins palliatifs à leur cahier des charges. 

Le Dr Esther DINA BELL propose une séance de formation flash.  

Elle demande aux médecins et infirmières présents ce qu’ils ont 
retenu de la formation ESOP FOSAL, à savoir la définition des soins 
palliatifs, les signes et symptômes des malades relevant des soins 
palliatifs, les différentes douleurs, leur évaluation et leur prise en 
charge. 

 

 Puis, elle expose le cas d’une patiente, maman de 3 enfants, et 
mariée à un chanteur de cabaret, atteinte d’un cancer du sein 
depuis 5 ans avec métastases osseuses et cérébrales. Elle a été traitée par chimiothérapie, radiothérapie. 
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Elle ne marche plus. Son mari ne peut plus financer les soins. Elle revient consulter à l’hôpital de district 
avec une toux sèche, une détresse respiratoire et de l’anxiété.  

Les soignants se divisent en 2 groupes et doivent répondre aux questions suivantes : quelles sont les 
actions prioritaires à son entrée à l’hôpital ? Pendant son séjour ? Quel est le rôle de l’équipe mobile ? Les 
réponses sont ensuite mises en commun et débattues avec le Pr Burucoa et le Dr Dina Bell. 

 

 

Hôpital Régional de NKONGSAMBA 

 

Nkongsamba est une ville du Cameroun, située à 145 kilomètres de Douala et à 
370 kilomètres de Yaoundé. C'est le chef-lieu du 
Moungo dans la région du Littoral. La population de 
Nkongsamba est un mélange de diverses ethnies 
camerounaises.  

Pour arriver à l’hôpital, on traverse la plaine 
bananière qui se situe au pied du massif du 
Manengouba. Pour les nombreux vendeurs, la route 
est un gagne-pain : il suffit de regarder les étals de 
bananes, de goyaves, d’ananas, les bouteilles d‘huile 

de karité, ou bouteilles de poivre !  

 

A l’hôpital, 3 personnes ont suivi le cursus ESOP FOSAL : 1 médecin, 1 infirmier, et la surveillante générale, 

Mme NTAMTAM. C’est un choix stratégique : le médecin pour l’évaluation clinique, l’infirmier pour porter 

aussi le projet à domicile, le surveillant général pour la sensibilisation et laisser les infirmiers travailler sur 

les soins palliatifs. M. SINE, infirmier spécialisé en santé mentale et le Dr MBAKO, tous deux référents en 

soins palliatifs, portent le projet, et tiennent un registre des patients. Ils ont suivi la formation dans 

l’hôpital afin qu’il y ait une personne par service qui puisse suivre et dépister les cas relevant des soins 

palliatifs. Ces patients pourront ainsi être dirigés vers la « salle 5 des soins palliatifs ». 

Quelles sont les difficultés ? 

- Elles viennent des tradipraticiens qui gardent trop longtemps les malades  

- Comment trouver une collaboration avec les gens d’église et des partenaires pour créer un réseau et assister 

les malades nécessiteux ? 

- Actuellement, les agents de santé communautaires sont très concentrés sur la pandémie et devraient aussi 

rechercher les cas de soins palliatifs. 

Le Dr BIYA, pharmacien, chef de service affecté depuis 2 mois et demi, a participé à l’atelier morphine du 

projet ESOP FOSAL. Il répond à la proposition d’ADESPA et se propose de monter un dossier pour le 

laboratoire de morphine à l’hôpital. Une équipe de soins palliatifs est prévue à temps partiel entre l’hôpital 

et le domicile. 

Le Dr DINA BELL souligne qu’il faudrait également un local dédié aux soins palliatifs pour recevoir les 

patients, archiver les dossiers et travailler sur une dizaine d’indicateurs.  

Benoît BURUCOA insiste sur un travail de relevés des patients en soins palliatifs à jour donné. Il conclue en 

demandant aux présents de présenter au congrès de DAKAR le travail fait dans cet hôpital. 

 

 

 

 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Cameroun
https://fr.wikipedia.org/wiki/Douala_(ville)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Yaound%C3%A9
https://fr.wikipedia.org/wiki/Moungo
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9gion_du_Littoral
https://fr.wikipedia.org/wiki/Mont_Manengouba
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Après cet échange, la délégation visite 

l’hôpital, entièrement repeint, et notamment 

la pharmacie à la demande de Mychelle 

BOURBON et « la salle 5-soins palliatifs ». 

S’ensuit une rencontre brève avec le 

Directeur adjoint, le Dr NZINCHIEH. 

 

 

 

Centre de santé intégré CSI SOUZA 

 

Il existe au Cameroun 300 centres de santé. M. MBEBI Félix, infirmier depuis 34 ans et spécialisé en santé 

mentale, est le chef du centre de santé intégré, seule formation de 

santé de 6ème catégorie pour15 000 habitants, Douala est à 33 kms. Il 

parcourt les villages à moto et le village le plus éloigné est à 45 kms. Il 

a suivi la formation ESOP FOSAL et a rédigé un mémoire sur « les 

besoins nutritionnels ». 

Il utilise les agents communautaires de santé(ACS) des autres 

programmes. Pour devenir ACS, des critères sont définis : savoir lire 

et écrire, être de bonne moralité, avoir une capacité de 

rassemblement. Leur rôle est très important : dépister dans les 

communautés les personnes qui n'ont pas généralement accès à des établissements médicaux en 

fournissant renseignements et fournitures médicales de base pour la prévention et la gestion de certaines 

maladies, comme le VIH-SIDA et autres maladies transmissibles ou pas comme le palu, les maladies des 

enfants de zéro à 5 ans, ou encore les femmes enceintes. Mais aussi recueillir des données auprès de 

familles pour favoriser l’évaluation de la maladie et des douleurs par le centre de santé. L’Etat les utilise 

dans le programme du traitement du paludisme et ils touchent 20 000 FCFA par mois. A chaque nouveau 

programme, ils sont payés par forfait. Les 24 districts du littoral ont des ACS mais seulement 7 districts sont 

rémunérés.  

A CSI SOUZA, une formation en soins palliatifs pour les ACS était prévue en septembre 2020 mais à cause 

de la situation sanitaire, la formation a été repoussée. Cette formation est prévue sur 8 jours avec un 

recyclage annuel. 

Actuellement, ce centre de santé réunit 4 IDE, 10 aides –soignants et 

un petit laboratoire. A défaut d’ACS, M. MBEBI reçoit des étudiants 

en médecine de 3ème et 4ème année.15 lits pour des malades qui ne 

restent pas plus de 72 H. Un bâtiment en construction permettra de 

loger les soignants qui travaillent de nuit ainsi que les étudiants. M. 

MBEBI fait environ 60 accouchements par mois (ce jour là, il y avait un nouveau né de quelques heures), 

des pansements, des points de suture. Il.remplace un médecin ! Le centre est ouvert 7j/7, 24H/24 ! 

Merci M. MBEBI pour ces moments de partage dans votre centre et au restaurant du village. 
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ENTRETIEN AVEC LE DOYEN DE LA FACULTE DE MEDECINE ET DES SCIENCES PHARMACEUTIQUES DE 

DOUALA 

 

 

Deux réunions de travail se déroulent avec le Pr ASSOB Jules, Vice Doyen chargé de la coopération et 

biochimiste de formation, puis avec le Pr NGOWENGOVE 

Marcelin, Doyen et chirurgien de formation, autour du projet de 

diplôme universitaire de soins palliatifs.  

Le Pr BURUCOA présente l’historique de ce projet, tout en 

expliquant que même si le Recteur et le Doyen de la faculté de 

médecine à Bordeaux sont favorables à ce diplôme, le projet sera 

financé par ADESPA. Une première session devrait se dérouler en 

avril 2021 et une 2ème session en juillet 2021. 

Le Pr ASSOB souhaite que ce projet démarre rapidement et a 

transmis le dossier pour signature à M. le Recteur. 

La Vice Doyenne à la scolarité renseigne le Dr DINA BELL et le Président d’ADESPA sur le parcours du 

dossier et les personnes à contacter. 

Le Pr NGOWENGOVE insiste sur le premier intérêt qui est, non pas le financier mais le programme de la 

formation : « ce programme est le bienvenu ». Il pense que débuter en avril devrait être possible avec 10 

ou 20 personnes ; il faut un transfert de compétence car ce domaine de soins palliatifs est inexploité à la 

faculté. Il souhaite que DOUALA soit le modèle et que les soins palliatifs rayonnent à partir de sa ville. Les 

soins palliatifs doivent être une réalité dans leur environnement. 

 

Benoît BURUCOA envisage déjà l’avenir de la filière universitaire :  

- Une formation initiale avec un parcours de soins palliatifs.  

- Un master 1 avec un enseignement dans les instituts infirmiers et cadres de santé, 

- Construire un master 2 de médecine palliative, 

- Un DU en 2 ans de médecine palliative pour former ceux qui ne l’ont pas été. 

 

PRECONISATIONS ET PROJETS 

  

- Consolider les équipes mobiles qui existent déjà : 1 psychologue, 1 infirmière, 1 médecin reconnu dans sa 

profession, 

- Continuer la formation des professionnels, des bénévoles, et des agents de santé communautaire. 

- Redéployer des lieux de soins adaptés pour une formation pratique, 

- Faire une étude pour un prochain congrès en 2021. 

- Concrétiser la programmation d’un DU de Médecine Palliative  

- Concrétiser la mise en place de laboratoires de morphine 

 

 

 

 

 

 

 

Vendredi 18 décembre 2020 : à 19   Heures, en route pour l’aéroport 
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